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   Echo 2016 du monastère Notre-Dame  

              à Bouzy-la-Forêt 
 
 

 

  

  

 Chers parents et amis, 

 

Déjà un an ! Nous vous retrouvons avec joie en ces temps d’Avent et de 

Noël si riches liturgiquement. C’est toujours un profond bonheur pour nous de 

chanter les antiennes si caractéristiques de ces semaines de veille d’abord, puis 

d’adoration de notre Dieu, qui vient en grande humilité à la rencontre de notre 

humanité. Nous sommes invités à relever la tête, malgré nos inquiétudes pour 

l’avenir de notre monde, car notre rédemption approche. Et c’est pour cela que 

nous pouvons vous souhaiter une heureuse année 2017, appuyées que nous 

sommes sur la force se déployant dans la faiblesse d’un nouveau-né.  
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Cette nouvelle année aura pour nous un cachet tout particulier car nous 

fêterons en Congrégation notre 4ème centenaire : l’occasion de faire mémoire 

dans la reconnaissance et de continuer l’humble chemin de notre vie 

monastique, fortes de nos découvertes, de l’approfondissement de nos racines et 

d’une meilleure connaissance mutuelle entre nos quatre communautés de 

Prailles, Angers, Jérusalem et Bouzy-la-Forêt. En octobre, à Poitiers, nous 

célèbrerons cet anniversaire en Congrégation ; vous êtes chaleureusement invités 

au colloque des 26 et 27 octobre qui nous plongera dans l’histoire mais aussi 

dans la réflexion sur le monachisme contemporain. 

 

Auparavant, au monastère de Bouzy-la-Forêt, nous vous invitons à nous 

rejoindre le 23 avril pour l’assemblée des Amis qui vous permettra de nous 

connaître davantage, nous et la Congrégation, par une rencontre simple et 

vivante avec toute la communauté. Puis le 25 juin, nous vous proposons une 

journée de célébration et de fête. Notre évêque sera là une partie de la journée 

pour rendre grâce avec nous et tous ceux qui voudront bien venir. Différentes 

activités sont prévues. Merci de noter ces deux dates dès maintenant !   

 

Au seuil de cette nouvelle année, nous voulons remercier tous ceux qui ont 

contribué à la rénovation de notre église. Depuis le 19 décembre 2015, tous les 

jours nous goûtons avec joie la beauté et la paix de ce lieu de prière qui porte 

notre louange et notre supplication. Et nous avons particulièrement joui de notre 

église lors du grand jour que fut la profession solennelle de sœur Elisabeth de la 

Trinité entrée au monastère en 2010 et qui, le 9 juillet dernier, s’engageait pour 

toujours.   

   

Mais il est temps de reparcourir avec vous quelques grands moments de 

cette année 2016.  

Comme beaucoup d’entre vous, nous avons tenu à vivre un moment fort à 

l’occasion du jubilé de la miséricorde. Début mars, nous avons demandé à 

sœur Chantal de Jonghe, religieuse du Sacré-Cœur, de nous accompagner 

pendant deux jours de prière et d’échanges. A partir de quelques passages de la 

Bulle d’indiction du jubilé et avec les Evangiles de l’appel de Lévi et de la femme 

adultère, sœur Chantal nous a invitées à partager en profondeur et à demander la 

grâce d’une conversion en vérité. Dans une belle célébration toute simple au 

chapitre, nous avons pu déposer nos « pierres » devant l’icône du Christ 
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ressuscité pour accueillir la miséricorde offerte par notre Dieu et « nous engager 

résolument sur ce  chemin du pardon reçu et donné. »  

 

Le 24 avril, ce fut la 

traditionnelle journée des Amis du 

monastère. A l’affiche : un récital de 

Michael Lonsdale et du pianiste 

compositeur Nicolas Celoro. Nous 

avons sorti beaucoup de chaises mais 

combien de personnes vont venir ?? 

Déjà 40 personnes sont inscrites pour 

le repas…  

A 14h30, nous commençons 

l’Assemblée statutaire : Luc et Valérie 

Charpentier ainsi que Régis Gousset 

entrent au conseil d’administration. 

Mais dès 15h les gens commencent à 

arriver en foule ; Mère Prieure 

précipite un peu la fin de la réunion 

pour que les Amis puissent avoir une 

place dans l’église ! C’est la queue 

devant la porte fermée et il ne fait pas 

chaud, il commence même à 

pleuvioter ! Enfin les portes s’ouvrent 

et les bancs sont vite remplis puis nos stalles et les chaises derrière l’autel ; alors 

on apporte d’autres bancs, on déplace des chaises, on se serre, il y a des gens 

partout ! Et voici que s’avance Michael Lonsdale, chaleureusement applaudi dès 

son entrée. Il s’installe, le pianiste aussi et le récital commence : des textes de 

frère Luc de Tibhirine et de l’Evangile selon saint Jean, des musiques composées 

par Nicolas Celoro et des œuvres de Franz Liszt. A la fin, les applaudissements 

fusent de partout, l’acteur lit un autre texte. Toutes les personnes sont ravies, 

beaucoup ne connaissaient pas l’existence du monastère ! Un verre de l’amitié 

permet de faire connaissance et de faire dédicacer quelques livres. Bien qu’âgé, 

Michael Lonsdale a gardé une belle diction, remplie de toute sa foi et de son 

amour pour la Parole de Dieu. Il reste d’une grande simplicité. Nous rendons 

grâce pour ce beau moment empreint de chaleur et de joie. 
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Mai est le mois de notre retraite communautaire prêchée par le père 

Michel Hubaut, franciscain, qui nous fait découvrir la personnalité, la vie et la 

prière de François d’Assise. Une belle plongée dans l’Ombrie du 14ème siècle sur 

les pas du Poverello. Nous terminons cette retraite par un pèlerinage à l’abbaye 

de Saint-Benoît pour passer la porte sainte et continuer l’année avec une 

provision de miséricorde !       

 

Après ses examens de théologie passés fin juin, sœur Elisabeth peut enfin 

se consacrer pleinement à sa profession solennelle qui approche à grands pas. 

Dès le jeudi 7 juillet, sœur Anne-Delphine de Prailles arrive pour quelques jours : 

elle fête ses 10 ans de profession solennelle jour pour jour le 9. Double raison de 

se réjouir ! Elle nous donne un sacré coup de main çà et là pour que tout soit prêt 

samedi à 14h. 

 

Le vendredi 8, l’hôtellerie se remplit et presque tous les continents sont 

représentés : deux japonaises, une taïwanaise, des américains, une palestinienne, 

une péruvienne, une américaine d’origine polonaise….Tout ce petit monde fait 

très bon ménage avec la famille. Un vrai bonheur ! Sœur Elisabeth a fait une 

partie de ses études aux Etats-Unis et là elle s’est fait de très nombreux amis qui 

lui ont témoigné leur fidélité en venant des quatre coins du monde.   

 

 

Le jour J arrive et l’église est parée de ses plus beaux atours, le soleil étant 

de la fête ! Beaucoup de monde entoure notre sœur : famille, amis d’ici et 

d’ailleurs et les prêtres avec en tête Mgr Blaquart. Père Bernard et père Jacques, 

avec sa flûte, représentent Fleury. Père Philippe Gauthier, vicaire général, père 

Karl-Aymeric de Christen de la Pastorale des jeunes du diocèse nous ont fait 

l’amitié de venir. M. Derouette, diacre à la paroisse Saint Vincent d’Orléans, est 

aussi présent. Sans oublier bien sûr, père Florent, frère de notre sœur Elisabeth 

et prêtre du diocèse de Paris. L’assemblée est conduite de main de maître par 

sœur Marie-Jean et frère Dominique de Fleury, nos deux cérémoniaires. Une très 

belle célébration empreinte de joie paisible et profonde, avec ses imprévus qui 

donnent du charme ! Heureusement que nous avons un évêque détendu qui 

nous met à l’aise au milieu des petits couacs, comme par exemple essayer 

d’enfiler une coule par la manche ! Tout cela est vécu dans le calme avec 

quelques sourires ! Sœur Elisabeth chante son Suscipe et ses antiennes  

 



5 
 

 

grégoriennes sans trembler, elle est présente à tout ce qu’elle doit faire, sans 

distraction. Le silence et le recueillement des fidèles nous aident à vivre cette 

Eucharistie à fond dans l’action de grâce et la prière. Dans son homélie, 

Monseigneur insiste sur le bonheur d’être un pécheur pardonné, appelé à 

témoigner que nous sommes faits pour Dieu. 

 

Après la Messe, sous les cloîtres de l’hôtellerie, les personnes présentes, 

dont nos filleuls de Foi et Lumière, rencontrent notre sœur, se désaltèrent et 

apprécient les gourmandises faites par les sœurs de la cuisine. Sœur Elisabeth 

essaie d’embrasser tout le monde, reçoit une foultitude de cadeaux et tente de 

boire un petit verre de Clairette ! Après la messe du lendemain, nous 

rencontrons sa famille et ses amis. En toute simplicité et bonne humeur, les 

présentations se font en anglais et français. En quelques minutes, nous 

parcourons le monde entier et découvrons les visages de Maria et Bobby, Mariko, 

Makiko, John et Martine, Tien-Chia, Rana, Barbara, et des cousins, oncles et 

tantes que nous ne connaissions pas encore. Un beau moment universel ! Les 

anciens  étudiants sont pratiquement tous devenus des professeurs d’université. 

Quelques amis profitent de la solennité de saint Benoît pour rester jusqu’au 

lundi après-midi. Le repas de fête de la communauté a lieu le dimanche midi 

avec une belle pièce montée au dessert. 
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Le lundi 11, comme le veut la tradition, nous sommes allées retrouver nos 

frères de Fleury et l’invité de cette année, Mgr Jean-Marc Eychenne, notre 

ancien vicaire général. Une belle journée qui a failli mal tourner ! Lors de la 

procession d’entrée, en montant de la crypte, les porteurs des reliques ont eu la 

désagréable surprise de sentir le reliquaire glisser. Un grand bruit, pas de cris !! 

L’hymne Claris conjubila s’est juste arrêtée quelques secondes ! Nous saurons 

pendant le mot d’accueil que Mgr Eychenne a échappé de justesse à un 

« incident diplomatique ». Il a pu éviter le gros choc et n’a eu qu’une égratignure 

au bras ! Deo gratias ! Par contre le reliquaire a pris un bon coup et a plus que 

des égratignures. Après le repas toujours apprécié et l’office de None, nous 

écoutons Monseigneur nous parler de son diocèse de Pamiers (Ariège) : un 

retour aux sources puisqu’il y a vécu les deux premières années de son existence. 

 

Du 19 au 22 juillet, à Bouzy-la-Forêt, nous nous sommes retrouvées avec 

nos sœurs de Prailles et sœur Marie-Bénédicte du Mont des Oliviers pour une 

session de chant en vue de la célébration du 4ème centenaire de notre 

Congrégation. Manolo Gonzalez et Carole Matra découvrent avec beaucoup 

d’intérêt les pièces retrouvées dans les livres liturgiques de nos premières mères. 

Sous la direction de ces musicologues passionnés et passionnants, nous 

déchiffrons ces pièces baroques qui nous replongent dans un style liturgique 

pour le moins dépaysant : autres temps, autres mœurs, autres répertoires 

liturgiques ! Nos mères, que nous croyions si austères, avaient un haut niveau 

musical, elles chantaient des kyrie et des motets sur des airs de Lulli ou autres 

musiciens de la Cour ! A notre modeste niveau, soutenues par la prière de nos 

aînées, nous travaillons avec enthousiasme pour mettre au point quelques 

morceaux pour la célébration du centenaire. 

Nous terminons ces quatre jours de travail intense par une belle journée 

d’échange sur notre vie en plus petites communautés : comment nous entraider ? 

Travailler en réseau ? Où est l’essentiel de notre vie ?    

 

Août est le mois des retraites individuelles pour quatre d’entre nous : sœur 

Anne part à Dourgne quelques jours, sœur Pierre-Marie reste fidèle au centre 

jésuite de La Pairelle près de Namur, sœur Gertrude part au Centre Saint Jean de 

la Croix dans le Berry et sœur Marie-Emmanuel qui s’était longuement absentée 

à la suite de son opération des deux genoux en mai reste sagement à la maison.  

Le 4, nous recevons nos sœurs de Limon pour une journée à la découverte 

de notre église et de l’exposition orléanaise de M. Bernard Foucher. Un bon 
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moment de rencontre monastique et un bain de beauté artistique : de quoi 

combler les plus blasés ! 

Nous terminons le mois avec une très belle journée autour de Marie-

Christine et Régis Gousset qui fêtent leurs 35 ans de mariage au monastère et 

nous offrent en soirée un concert de Roger Martineau, venu avec son épouse de 

sa Vendée natale, pour chanter joyeusement avec nous.     

    

 

En septembre, Mère Prieure a 

la chance d’aller à Assise pour la 

conférence annuelle de la CIB 

(Communion Internationale des 

Bénédictines) puis à Rome pour le 

Congrès des Abbés qui a lieu tous 

les quatre ans au collège bénédictin 

romain de Saint Anselme. En effet 

les déléguées de la CIB sont invitées 

à y participer depuis maintenant une 

vingtaine d’années. Nous sommes 22 

femmes un peu perdues au milieu de 

150 abbés mais reçues avec beaucoup 

d’affabilité et d’humanité, comme 

dirait saint Benoît. Une expérience 

unique de rencontre interculturelle, 

de prière universelle, avec des 

enseignements très riches sur « la 

vie monastique, communion éclairée 

par la Parole de Dieu », donnés entre 

autres par frère Aloys de Taizé ; et en prime une audience avec le pape où celui-ci 

a pris la peine de saluer individuellement les 280 participants ! Ce congrès devait 

aussi élire un nouvel Abbé Primat pour succéder au père Notker Wolf en charge 

depuis 16 ans. C’est le père Gregory Polan, un américain qui a été élu par ses 

pairs le 10 septembre : là encore, un grand moment de fraternité bénédictine. 

La Congrégation de Subiaco-Mont Cassin à laquelle nous sommes associées 

a aussi élu un nouveau père Abbé Président en la personne de Dom Guillermo 

Arboleda, abbé de Medellin en Colombie. Il succède au père Abbé Bruno Marin, 

italien.             
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Le 17 septembre, Mère Prieure, sœur Marie-Emmanuel, sœur Myriam et 

sœur Elisabeth de la Trinité participent, dans le cadre de notre centenaire, à la 

deuxième journée de découverte du "Paris des Bénédictines de Notre-Dame-

du-Calvaire." Avec Mère Marie et quelques sœurs de Prailles, le père Eric Bidot 

et quelques frères capucins, nous célébrons l’Eucharistie dans l’ancienne église 

des capucins de la rue du Perche (aujourd’hui cathédrale des catholiques 

arméniens). Puis, sous la conduite guidée de Pierre Moracchini, bibliothécaire 

des capucins, nous partons à pied vers le couvent de la rue Boissonnade. Nous 

parcourons la rue des Filles du Calvaire où était situé un des deux monastères 

parisiens de la Congrégation, le Calvaire de la Crucifixion dont il ne reste rien 

malheureusement, seulement le nom de la rue ! Nous passons rapidement par 

l’église Saint-Paul avant de nous attarder près du rempart de Philippe-Auguste 

sur lequel était situé le couvent des clarisses de l’Ave Maria, où avait voulu entrer 

Antoinette d’Orléans, notre fondatrice. Nous arrivons chez les capucins pour 

l’office du milieu du jour et le pique-nique, puis nous partons visiter notre 

premier monastère de Paris que Marie de Médicis avait voulu fonder près d’elle 

dans son palais du Luxembourg. Comme en juin, nous sommes très cordialement 

accueillis et guidés au petit Luxembourg, actuelle résidence du président du 

Sénat. Nous découvrons la chapelle de Marie de Médicis, adossée à l’église des 

sœurs aujourd’hui disparue, le cloître et la façade du monastère donnant 

aujourd’hui sur la rue de Vaugirard. Nous prenons une photo historique dans la 

chapelle de la Reine et Monsieur Larcher, président du Sénat, prend la peine de 

nous accueillir lui-même dans son bureau pour partager ensuite avec nous une 

délicieuse collation dans le cloître.  

 

Les 24 et 25 septembre, nous ouvrons les portes de notre monastère afin 

de faire découvrir notre vie de prière et de travail aux nombreuses personnes 

venues pour l’occasion. La visite de l’Eau d’Emeraude, toujours attendue, a 

permis de soulever un tout petit peu le voile sur le secret de sa fabrication ; mais 

on ne révèle pas tout de notre « savoir- faire » transmis depuis des siècles ! 

Nous avons pu faire découvrir aussi quelques-uns de nos lieux de vie : le 

chapitre (lieu des décisions communautaires), la salle de communauté (lieu de 

nos rencontres fraternelles) ; et surtout l’église, cœur de notre espace conventuel 

et de notre journée monastique. M. Bernard Foucher, créateur de nos vitraux et 

de notre mobilier liturgique, a expliqué le langage symbolique des vitraux, 

inspirés des premiers versets du livre de la Genèse. M. Jean-Paul Mauduit et 

Bérénice Gaussuin préparent une plaquette expliquant leur projet 
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architectural. Visiteurs et fidèles pourront ainsi entrer plus facilement dans la 

symbolique de l’église. 

Si l’année dernière le chantier de l’église fut une vraie joie, en revanche les 

travaux de ces mois derniers sont moins palpitants : des canalisations 

bouchées par des racines causent pas mal de soucis aux sœurs responsables ! 

Heureusement que les plus importants travaux avaient été réalisés avant les 

inondations de mai… mais ce n’est malheureusement pas fini. De plus, le 

bâtiment commence à exiger de sérieux travaux d’entretien ; certains appareils, à 

la cuisine en particulier, sont déclarés vétustes par les entreprises de 

maintenance, ceci au bout de 16 ans seulement ! Nous espérons que les 

habitantes du lieu, elles, valent encore quelque chose et qu’elles ne seront pas 

déclarées vétustes trop vite ! 

 

Le père Joseph, conseiller d’Antoinette d’Orléans, nous a laissé un nombre 

impressionnant d’exhortations et d’exercices spirituels pour nourrir notre prière. 

Dans tout ce riche patrimoine, le Cantique des Cantiques a une place de choix et 

en ce moment où nous essayons de boire un peu plus aux sources de notre 

Congrégation, Mère Prieure avait demandé à Anne-Marie Pelletier de venir 

nous en parler. Anne-Marie s’est attachée en particulier aux relectures et 

interprétations du Cantique pour nous aider nous-mêmes à nous approprier ce 

texte que tant d’auteurs comme saint Grégoire le grand ou saint Bernard ont 

commenté avec passion en leur temps. Ce petit poème d’amour gagnerait à être 

plus connu pour y lire notre propre expérience d’alliance avec Dieu. Savez-vous 

qu’aux premiers temps de l’Eglise, on préparait les catéchumènes au baptême en 

reprenant les mots du Cantique ?  

Trois jours n’ont pas été de trop pour fêter les 70 ans de profession de notre 

sœur Marie-Bernard. Le jour J, le 3 mai, notre sœur, d’une voix ferme, a 

renouvelé ses vœux à l’offertoire de la messe, entourée de la communauté. Nous 

étions encore en retraite, donc en silence, mais l’événement fut marqué au 

réfectoire. Merci à sœur Marie-Bernard de nous avoir partagé une très belle 

prière de sa maman. Puis le samedi 7 mai, une partie de sa famille et beaucoup 

d’amis du monastère l’entouraient. Le père Bernard Ducruet a présidé la 

célébration eucharistique et, lors de l’homélie, nous a livré quelques secrets qui 

font vivre notre sœur. Et le 16 mai, nous nous sommes retrouvées pour une 

récréation festive. Notre sœur ayant travaillé à ce qui s’appelait encore « Poste et 

Télécommunications », deux sketches nous ont conduites au guichet du postier. 
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Les plus jeunes d’entre nous ont calculé qu’elles auraient autour de 100 ans pour 

leur jubilé de platine ! Au vu de l’espérance de vie, elles ont leur chance ! 

  

Le 8 décembre, c’est sœur Cécile-Marie qui nous invitait à la fête pour ses 

50 ans de profession. Trois prêtres sont venus l’entourer : le père Gérard Portais 

d’Angers, qui a béni son entrée, le père Daniel Brouard-Derval de Saint Gaudens, 

un petit cousin qui, à 7 ans, se demandait bien ce que pouvait faire une jeune fille 

derrière des grilles, et le père Daniel Orieux de Nantes, un fidèle ami de 

Kerbénéat. Un après-midi de détente autour de Don Bosco nous réunissait le 

dimanche suivant, l’occasion aussi de narrer quelques épisodes de la vie de sœur 

Cécile à partir d’un diaporama d’anciennes photos. 

 

 

 Quelques jours avant, père Joël Chauvelot, abbé de Tournay et Mère 

Marie, notre Prieure Présidente clôturaient la visite canonique de notre 

monastère : occasion de prendre le pouls de la communauté, d’écouter chaque 

sœur qui doit préparer une déposition, puis d’encourager ou de corriger. Un 

regard extérieur sur la vie de la communauté aide celle-ci à ne pas tourner en 

rond, à chercher Dieu en toutes choses, en étant attentive aux signes des temps 

et aux attentions de l’Eglise. Tout s’est passé dans un climat paisible et fraternel. 

Une invitation à réfléchir à notre espace et à mettre en œuvre certaines 

orientations de Laudato Si vont probablement occuper pas mal de réunions 

communautaires de 2017… Au cas où nous trouverions le temps long l’année 

prochaine ! La visite a aussi confirmé quelques changements de charges qui se 

préparaient : sous la houlette bienveillante de sœur Gertrude, sœur Myriam fait 

ses premières armes à l’hôtellerie et sœur Anne prend la responsabilité de l’Eau 

d’Emeraude. Tout ceci rejaillit forcément sur plusieurs d’entre nous et demande 

un peu d’adaptation, à nous qui d’habitude sommes plutôt stables dans nos 

emplois ! 
  

Au moment de « mettre sous presse », nous célébrons l’anniversaire du 

décès de Mère Claire, quelques jours avant Noël 2015 et c’est l’occasion de revoir 

certains membres de sa famille, plusieurs amis pour qui elle a beaucoup compté 

et de manifester notre reconnaissance au Seigneur qui nous l’a donnée. Père 

Jacques nous a laissé une très belle homélie lors de l’Eucharistie du 16 décembre. 

Continuons de nous réjouir à la lumière tonique et chaleureuse de Mère Claire, 

c’est la meilleure façon de lui être fidèle.  
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Ces quelques évènements de l’année 2016 vous donnent de respirer, le 

temps de votre lecture, le parfum de la vie monastique à Bouzy-la-Forêt, en 

attendant de vous retrouver au monastère pour notre année jubilaire de 

Congrégation. 
 

 

Vous pouvez aussi consulter le site de la Congrégation 

http://www.benedictines-ndc.com Il y a des nouveautés ! Vous découvrirez en 

particulier ce qui se vit de neuf au monastère d’Angers.  
 

 

 

A noter dans vos agendas :  

10 février à 11h15 : Messe solennelle de sainte Scholastique avec nos frères 

de Fleury et quelques sœurs du Carmel de Micy.  

18 et 19 mars : Week-end pour tous avec le père Henry de Villefranche, 

bibliste. 

23 avril à 14h30 : Assemblée générale de l’Association des Amis du 

monastère. 

25 juin : Célébration du centenaire au monastère de Bouzy-la-Forêt.  

Du 21 au 25 août : pèlerinage aux sources de la Congrégation pour 

étudiantes et jeunes professionnelles. Saumur, Fontevraud, Poitiers, Prailles. 

Renseignements : sœur.hallel.marie@orange.fr 

 

       

Nous souhaitons à chacun d’entre vous une heureuse année 2017, nous 

vous confions à la Mère de Dieu que nous fêtons le 1er janvier et vous redisons 

notre reconnaissance pour votre amitié et votre prière.     
 

                     

              Vos sœurs bénédictines du monastère Notre-Dame. 

 

          

e-mail : benedictines.bouzy@wanadoo.fr 

accueil : bouzy.accueil@orange.fr 

site : www.benedictines-bouzy.com 
   

http://www.benedictines-ndc.com/
mailto:sœur.hallel.marie@orange.fr
mailto:benedictines.bouzy@wanadoo.fr
mailto:bouzy.accueil@orange.fr
http://www.benedictines-bouzy.com/


12 
 

                       
 

 

                    Sœur Cécile-Marie                                                        Sœur Marie-Bernard 
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                                                     Chapelle de Marie de Médicis 


